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RÉSUMÉ

Dans la perspective d’une anthropologie historique qui se construit sur un questionnement de l’histoire, les données de l’archéologie et de l’ethnohistoire de ’Uvea sont ici présentées en se référant à une périodisation qui retient quatre phases et une chronologie recalées dans celle régionale de la Polynésie occidentale. Cette mise en perspective diachronique conduit à s’interroger sur la nature et les déterminants du processus d’évolution culturelle et de transformation sociale qui aboutit, à partir des découvreurs Lapita à la formation du « royaume » polynésien d’’Uvea. Dans cette « histoire du long terme », cette dynamique historique d’adaptation, place est aussi faite aux stratégies des « acteurs de l’histoire » et au rôle joué par  « l’événement».
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ABSTRACT

In the so called historical anthropological perspective which involves a questioning of the historical data itself, the archeological findings and the ethnohistorical records from ’Uvea island are reevaluated  according to a four stages sequence previously established for ’Uvea and a chronology embedded in a regional sequence with reference to Tonga and Futuna. The nature of the dynamic process of evolution and cultural differentiation from the earlier Lapita settlements to the late centralized proto-kingdom of ’Uvea is evaluated in a way which outlines the importance to be conceded to the «events» and the «actors’ strategies» of history.
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